
Idée : podcast, enregistrement audio de l’an 4000 retrouver par 2 personnes en 2025. 
La cassette a donc fait un voyage dans le temps vers le futur.  

Personnage : 2 personnes qui trouvent la cassette en 2025 et 3 personnages qui sont en 
l’an 4000 et qui préviennent sur ce qui va se passer. 

 

1. Intro  

Ambiance : mouettes, mer calme, vent doux, bruits de pas sur le sable humide 

Léo :  

-Regarde ce que j’ai trouvé dans le vieux phare de la Baule ! 

Noé :  

-Une boite toute rouillée ? T’as encore fouillé des trucs bizarres toi ?  

Léo :  

-Non, regarde...c’est une cassette audio. Et c ‘est écrit dessus “Année 4000 
avertissement” 

Noé :  

-L’an 4000 ?! C’est un prank. 

Léo :  

-Peut être... mais on peut écouter.  

Clic – bruit de bande qui démarre, souffle, voix lointaine 

 

2. 

Ambiance : vent fort, grondement de la mer, voix résonnantes comme dans une 
capsule métallique 

Alice :  

-Si quelqu’un trouve cette bande...cela veut dire que vous vivez encore avant la 
submersion. Ici, en l’an 4000, la mer a tout pris. La Baule, la Bretagne, la France...tout 
dort sous l’eau. 

Tom : 



-Tout a commencé doucement. Vers 2030, les glaciers du Groenland et de 
l’Antarctique ont commencé à fondre plus vite que prévu. Les scientifiques avaient 
prévenu : plus la Terre se réchauffe, plus la glace disparaît. 

Camille :  

-Le réchauffement climatique, c’est un cercle sans fin : plus la glace fond, plus la 
planète absorbe la chaleur, et plus la mer monte. Les océans se sont réchauffés, se 
sont dilatés...et ont avalé les côtes. 

Bruit d’une tempête, grondement sourd 

Alice :  

-La pollution a tout accéléré. Les plastiques étouffaient les océans, les usines 
rejetaient des tonnes de CO2, les villes bétonnaient les plages. Et la mer, peu à peu a 
repris ce qui lui appartenait. 

 

3.  

Ambiance : vagues puissantes, sirènes lointaines, cris de vent 

Tom :  

-Au début, c’étaient juste quelques centimètres par an. Puis les tempêtes sont 
devenues plus fortes, les ouragans plus fréquents, les inondations plus violentes. La 
Baule, Pornichet, Saint Nazaire... tout a été submergé. 

Camille :  

-Les infrastructures ont cédé. Les routes, les digues, les Hotels, les ports... détruits. 
Les réseaux électriques et les canalisations ont été noyés sous l’eau salée. Les 
maisons ont rouillé, les fondations se sont effondrées. 

Alice :  

-Le tourisme s’est éteint. Les plages ont disparu, les dunes ont été arrachées par la 
houle. Les stations balnéaires sont devenues des ruines sous- marines. Les gens 
fuyaient vers l’intérieur des terres, là où il restait un peu de sol ferme. 

Silence court, bruit d’eau, écho 

Tom :  

-Puis la mer s’est empoisonnée. Les océans ont absorbé trop de CO2 et sont devenus 
acides. Les coraux ont blanchi, les poissons sont morts, les baleines ont disparu. Les 
planctons, à la base de la vie marine ont cessé de se reproduire. 



Camille :  

-Sans plancton, plus d’oxygène. Sans poissons, plus de nourriture. Les espèces ont 
migré, certaines se sont éteinte. L’équilibre de la planète s’est brisé. 

Grésillement, la bande saute 

 

4. 

Ambiance : vent doux, mer calme 

Noé (chuchote) :  

-C’est horrible...Ils parlent de notre ville, de La Baule. 

Léo : 

-Ouais. Et le pire c’est que tout ce qu’ils disent...c’est déjà en train d’arriver. Les 
tempêtes, les montées des eaux, les plages qui disparaissent chaque année... 

Noé : 

-T’imagines, un jour, tout ça sous l’eau ? La plage, le remblai, les pins... 

Léo :  

-On croit toujours que ça n’arrive qu’aux autres ou que c’est pour plus tard. Mais ce 
“plus tard”, c’est maintenant. 

Clic– la bande reprend 

 

5. 

Ambiance : grondement sourd, son étouffé comme sous l’eau 

Alice :  

-On a tenté de survivre. On a bâti des cités flottantes, puis des dômes sous marins. 
Mais l’eau a fini par tout engloutir. 

Tom :  

-Même la mer Noire s’est transformée. Des algues toxiques ont envahi les océans, 
libérant des gaz mortels. Les tempêtes de méthane ont explosé à la surface. La mer est 
devenue noire, acide, hostile. 

Camille :  



-Plus rien ne vivait. Les poissons ont muté ou disparu, les coraux se sont dissous, les 
coquillages ont fondu. Les océans n’étaient plus bleus, mais gris, saturé de déchets 
humains. 

Alice :  

-Ce n’était plus la mer, c’était une tombe. 

Tom :  

-Si vous entendez ce message, c’est que vous pouvez encore agir. Réduisez vos 
émissions. Préservez les plages, les dunes, les forêts. Ne croyez pas que la technologie 
vous sauvera sans la nature. 

Camille :  

-La planète ne demande pas grand-chose, juste qu’on la respecte avant qu’elle ne se 
venge. 

Bande s’arrête net, écho, souffle long 

 

6. 

Ambiance : mer paisible, sons plus doux 

Noé :  

-J’ai des frissons. C'est comme si le futur nous suppliait. 

Léo :  

-Ouais. Et cette fois, on n’a plus d’excuses. On sait ce qui peut arriver. 

Noé : 

-Tu crois qu’on peut encore changer quelque chose ? 

Léo :  

-Oui. Si on commence ici, à la Baule. Planter des dunes, limiter les voitures, protéger 
les plages, parler du climat. Chaque geste compte. 

Noé :  

-Alors on le fait. Et on fera entendre cette cassette à tout le monde. 

Long silence, vague douce 

Léo :  

-Pour que la Baule reste vivante. Pas engloutie. 



Fin-sons de mer apaisé transition fondu  

 


